
Historique du 1er mai

L’histoire du 1er mai a commencé à une époque où la précarité du travail était totale.

C’est aux États-Unis,  en 1886,  plus précisément en Pennsylvanie et  dans l’état  de 
New-York, que chaque 1er mai avait lieu un bouleversement général de la classe ouvrière du 
fait du renouvellement des contrats de travail pour une durée de un an. 

C’est ainsi que le terme des contrats de location des maisons et appartements étaient 
également renouvelés. En fait, c’était une remise en cause des conditions de vie de toutes les  
familles à la même date.

C’est en 1884 que les syndicats américains décidèrent d’imposer par la grève qu’à 
partir du 1er mai 1886 la durée d'une journée de travail serait de huit heures.

En ce samedi 1er mai 1886 des centaines de milliers d’ouvriers défilèrent dans tout le 
pays pour cette seule revendication. Exemple à Chicago, quelque quarante mille ouvriers sont 
en grève.

Le 3 mai un affrontement oppose les briseurs de grève aux grévistes d’une usine de 
matériel agricole et fait malheureusement 4 morts.

Un meeting est organisé le lendemain. Alors que les derniers manifestants se dispersent, 
une bombe éclate. Des dirigeants anarchistes de Chicago seront arrêtés et condamnés à mort.

Dès  1889,  lors  d’un  congrès  ouvrier,  est  déclaré qu’il  sera  organisé  une  grande 
manifestation internationale à date fixe, de manière que, dans tous les pays et dans toutes les 
villes, le jour convenu, les travailleurs mettent les pouvoirs publics en demeure de réduire 
légalement à huit heures la journée de travail.

Cette date ce fut le 1er mai.
Une date symbole.

Le 1er mai 1891 est organisé un mouvement d’une très grande ampleur, notamment en 
France. Mouvement malheureusement tragique puisque ce sera le massacre de Fourmies où 
les grévistes et leurs familles seront fusillés par la troupe.

Depuis, le 1er mai accompagne chaque année le mouvement général du progrès social 
et des conquêtes ouvrières.

La deuxième commémoration du 1er-Mai en France, en 1891, est marquée par un drame 
dans le Nord : à Fourmies, la troupe tire sur les manifestants, qui réclament leurs camarades 
arrêtés le matin même. Les soldats font 9 morts et 35 blessés.

Quand la journée de revendication devint « fête du travail »

Au  fil  des  années,  le  retentissement  fut  tel  que  les  régimes  totalitaires  voulurent 
s’emparer du symbole.

Le régime de Vichy enveloppa le sang et la lutte associés au 1er mai dans les drapeaux, 
de ce que le Maréchal Pétain appellera « la fête nationale du travail ».

En effet le Maréchal ne pouvait tolérer les manifestations d'indépendance. Au lieu de 
faire tirer sur les défilés syndicaux, il transforma par la loi la lutte en réjouissances insipides.
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La devise de Pétain était : « Travail, Famille, Patrie ».

C'est le 1er mai 1941 que cette journée a été ravalée au rang d'une distraction. Le même 
jour, le Maréchal exposait les principes de la charte de travail, qui emprisonne les relations 
sociales dans un corporatisme à la française.

L'année précédente, le 16 août 1940, le gouvernement de collaboration publiait une loi 
interdisant  les  confédérations  syndicales.  Il  fallait  que les  intérêts  particuliers  des  classes 
sociales ne puissent s'exprimer.

En 1937, l'État accordait un jour férié, de fait les fonctionnaires n'auraient plus à faire 
grève pour manifester le 1er mai.

Déjà le 1er mai 1921 était déclaré par l'Action française, ennemis du syndicalisme, les 
prémices de la co-gestion telle que pratiquée aujourd'hui chez nos voisins allemands.

Vingt ans plus tard, sous l'œil attentif de l'armée allemande, la Charte du Travail établit 
un système de corporations ouvrières et patronales intégrées au sein même de l’État de Vichy.

À la libération, tout cet édifice, déjà chancelant, fut balayé.

Le  1er mai  est  un  jour  de  commémoration  à  l’égard  des 
travailleurs qui ont versé leur sang, perdu la vie pour obtenir des 
droits.

Le 1er mai est une journée de revendications et de solidarité 
internationale.

 Le 1er mai jour férié, est avant tout la fête des travailleurs et non 
du travail

 



LES SYMBOLES : le muguet, l'églantine.

La fleur d'Églantine rouge contre le Muguet blanc ?

Le muguet pointe le bout de ses cloches à la Renaissance, lorsque le tout jeune roi  
Charles IX le popularise à la cour de France. La légende veut que le chevalier Louis de Girard 
ait offert au monarque un bouquet de cette fleur embaumante et encore assez méconnue, de 
retour d'une mission. Charles IX apprécie tellement la fleur qu'il décide d'en offrir à toutes les 
dames de la cour la veille de son sacre, le 1er mai 1561, comme gage de bonheur. Le geste  
s'oublia quelque peu : il faut dire que le massacre de la Saint-Barthélemy ne fut pas la marque 
d'un règne fort heureux et que le muguet reste une plante potentiellement toxique…

À la fin du XIXe siècle, en pleine révolution industrielle, les clochettes n'ont pas encore 
investi les rues. La fleur d'églantine règne en maître lors du 1er Mai : sa couleur rouge reste le  
signe de reconnaissance des ouvriers qui défilent sur le pavé pour réclamer l'abaissement de la 
journée de travail à huit heures. Pas question pour les socialistes de choisir le muguet blanc, 
surtout connu des Parisiens et associé depuis trop longtemps au culte de la vierge Marie fêtée 
au mois de mai  – les  clochettes symbolisant  les  larmes de la  mère du Christ.  Les fleurs 
d'églantine, cultivées au nord de la France, là où se déroulent les premiers rassemblements 
massifs d'ouvriers, là où furent tués les premiers morts, deviennent naturellement le signe de 
reconnaissance  des  manifestants,  et  les  policiers  commencent  à  surveiller  de  près  ces 
contestataires à la « boutonnière fleurie » en tête des cortèges

Après  la  Première  Guerre,  la  grande  presse  organise  la  promotion  systématique  du 
muguet  blanc  contre  la  rouge  églantine,  tout  comme  la  presse  allemande  encourage 
l'edelweiss et la Démocratie chrétienne italienne l'œillet blanc…

C'est sous Vichy que le muguet détrônera finalement l'églantine, que personne ne songera plus 
à  remettre  à  l'honneur  ensuite.  Il  est  vrai  que  le  Premier  mai,  fête  urbaine  aux  allures  
champêtres,  est  tributaire  de  l'environnement:  l'urbanisation  et  le  remembrement  font 
disparaître les haies qui fournissaient aux habitués des « barrières » leur églantine, tandis que 
le muguet se cultive, et se vend… Cependant le 1er mai restera férié et la grève sera rendue 
impossible ce jour-là.
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